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Richard Mikolajczyk, souvent ramené à Miko par confort, s’il y a bien quelqu’un pour qui le campus de 
cette École n’a pas de secret, c’est bien toi ! Et pour ceux qui l’ignoreraient, le campus de l’École c’est 
près de 11 ha répartis sur les 2 sites et 11639 m2 très exactement… Il y a de quoi faire !  

Entrée en 2003 à l’École, tu y exerces des fonctions de responsable du patrimoine depuis cette date 
D’abord sur le campus Descartes, puis sur les deux depuis la création de l’ENS de Lyon en 2010. En lien 
avec l’UDL, et avec la Vice présidence Recherche et la présidence de l’École, tu es l’artisan du Plan 
Campus sur le site de l’École, qui nous a permis de restructurer et rénover une grande partie des 
laboratoires de Monod, sans compter toute la mise aux normes du campus Descartes… Et si tu n’as 
toujours pas le pouvoir de reculer les murs, tu as celui de les faire pousser !  

Tu nous as confié avoir étudié dans des locaux « pourris », ce sont tes termes, quand tu étais étudiant 
à l’ESTP (école spéciale des Travaux publics du bâtiment et de l’industrie) dont tu es sorti diplômé 
Ingénieur en 2002. Et que c’était ce qui t’avait motivé à rejoindre l’École, afin de permettre aux 
étudiants d’étudier dans un environnement meilleur et adapté à leurs besoins. Et c’est pour cela que 
tu as choisi de faire cette photo dans la nouvelle salle d’enseignement du CPES (Cycle pluridisciplinaire 
d’études supérieures) spécialement aménagée pour la rentrée 2023 des 2e Année du CPES.  

Voilà bien ce qui t’anime avec ton équipe : permettre aux étudiants, aux chercheurs et enseignants-
chercheurs et aux personnels administratifs et techniques, d’étudier, travailler et vivre même, dans 
des locaux où ils sont bien mais dont les m2, si étourdissants que les chiffres puissent sembler, ne sont 
pas extensibles à l’infini alors même que nos activités et notre capacité à inventer ou gagner de 
nouveaux projets le sont ! Quand l’on gagne de quoi doter l’École d’un nouveau spectromètre de 
masse, il lui faut son local dédié. Cela donna la création du M8, projet initié en 2014, qui vit le 1er coup 
de pelle en 2019, fut quelque peu perturbé par la pandémie puis vit enfin l’installation des ses 
occupants et de ses équipements en 2022. Tu vas avoir le même exercice à faire, manifestement plus 
en sous-sol, avec l’acquisition de l’équipement Cryotem dans les prochains mois.  

Tu es aussi celui qui joue les pompiers, avec ton complice Nicolas Jolly, quand un incident, voire un 
accident survient sur le campus. Un incendie dans l’espace Mérieux, une pluie torrentielle sur le toit 
de la Bibliothèque Diderot de Lyon, c’est toi et ton équipe qui êtes à pied d’œuvre pour évaluer, réparer 
et réinstaller, en assurant autant que possible pour les usagers la continuité du service.  

Mais tu es aussi celui qui prépares l’avenir en intégrant les questions environnementales et leur 
impact. Tu as fait partie de ceux de la 1ère heure qui ont initié une réflexion écologique dans nos 
fonctionnements en lien avec les chercheurs et les étudiants du groupe transition écologique créé par 
Pablo Jensen et Freddy Bouchet. On te doit donc des économies tendancielles sur la consommation de 
flux, des parcs à vélo un peu partout sur le campus et, depuis 2003, en lien avec nos jardiniers, 
l’entretien du poumon du campus : le jardin de Descartes, dont tu fais en sorte de respecter les 
principes de son créateur Gilles Clément.  

Richard, merci pour ta persévérance, ton écoute, ta capacité à faire pousser les fleurs comme les m2 ! 
C’est pour toutes ces raisons que sont te remises aujourd’hui les palmes académiques.  


